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Le passage du cyclone dans les Caraïbes
________________________________________________

Le premier rapport signalant une perturbation pouvant être le signe précurseur de ce cyclone est ce-
lui  du capitaine d'un navire qui consigne le 27 août un temps « incertain » à 1600 km à l'est des
« Îles-sous-le-Vent » (celles de la moitié nord de l’arc antillais). La base de données  cycloniques
HurDat officialisera a posteriori la naissance de ce cyclone à ce moment-là.

Le système perturbé a traversé les Petites Antilles les 30 et 31 août, sous forme de tempête tropi-
cale.  Son centre est probablement passé  sur  Antigua et Saint-Kitts, à égale distance de la Guade-
loupe et de Saint-Barthélemy, avant de continuer sa route vers l’ouest pour frôler les côtes sud de
Porto Rico. La tempête tropicale a ensuite intéressé successivement la République dominicaine,
Haïti et Cuba. 

Une fois arrivé dans le golfe du Mexique, le cyclone s’est renforcé sensiblement et a touché les
côtes américaines de manière brutale. Il est alors devenu un ouragan « historique », et malheureuse-
ment fameux, connu sous le nom de « The Great Galveston Hurricane », suite à son passage meur-
trier dans cette ville du Texas le 8 septembre 1900, submergée par une marée de tempête exception-
nelle responsable d’au moins 8000 morts. 

Trajectoire officielle du centre du cyclone n° 1 du 28 au 31 août 1900
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Impacts - conséquences sur les îles des Petites Antilles 
________________________________________________

Le 30 août, sont signalés sur l’île d’Antigua des orages violents avec une forte activité électrique,
suivis  d'un  temps  chaud,  humide  et  sans  vent,  paramètres  qui  peuvent  être  parfois  des  signes
associés à un passage de dépression ou phénomène cyclonique. 

Ce  même  jour  en  fin  d’après-midi,  le  service  météorologique cubain  envoie  une  dépêche  qui
annonce qu’un « trouble atmosphérique » a été détecté à l’est de la Martinique,  son déplacement
s’effectuant vers l’ouest-nord-ouest. 

Le  1er septembre,  des  observateurs  du  Weather  Bureau américain  rapportent  qu’une  tempête
modérée, n’ayant pas atteint le stade d’ouragan, est située au sud-est de Cuba. 

Ces  différents évènements  seront  reliés  à  la  même  perturbation  cyclonique,  celle  qui  a  donc
intéressé  les  « Leeward  islands »  (ou  Îles  Sous-le-Vent)  les  30  et  31  août.  Et  les  positions
géographiques fournies par la base de données officielle HurDat situent finalement le centre plus au
nord que le service météorologique de La Havane ne l’indiquait, à 100 km environ au nord de la
Désirade.

 
MARTINIQUE

L’observateur féru de météorologie résidant à Saint-Pierre, Léon Sully, a publié une note parue dans
« Les Antilles » début septembre, sur le mauvais temps des  30 et 31  août  (cf  ANNEXE 1). Il en
parlait comme d’une « formation tourbillonnaire de faible intensité », plus « fertile en phénomènes
électriques et lumineux » qu’en vents, en raison des très nombreuses manifestations orageuses.

Les données climatologiques issues de sa propre station météorologique (cf ANNEXE 2) indiquent
essentiellement des précipitations marquées, sans être très abondantes, avec un cumul de 68 mm
seulement en trois jours.

On peut signaler que la pression atmosphérique a très peu évolué les 30 et 31, en tous cas pas de
manière  significative.  Les vents des  basses  couches  de  l’atmosphère,  ceux  qui  influent  sur  le
déplacement des nuages de type cumulus, furent estimés provenir de  l’Ouest le 30 août, puis de
Sud-ouest le 31, avant de revenir au secteur Sud-est le lendemain.

Le journal « Le Moniteur de la Martinique » a fourni le tableau de mesures quotidiennes à Fort-de-
France,  autre  station  d’observation  de  l’île,  ce  qui  permet  de  compléter  la  connaissance  des
paramètres météorologiques consignés durant cet épisode (cf ANNEXE 3). 

Ainsi, les données de pression dans cette ville ne montrent pas vraiment de baisse significative le
30 lors du passage au plus près de la perturbation. 
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L’orientation du vent au Nord-ouest depuis le 29 au matin jusqu’au 31 à 6 h pourrait être un signe
de  l’arrivée  d’une  dépression  s’apprêtant  à  passer  dans  le  nord-est  de  l’île,  un  peu  comme le
montrait le flux de basse altitude observé à Saint-Pierre. Mais comme la pression n’a pas baissé
durant ces 2 jours,  on pourrait  tout aussi  bien penser que le vent soufflait  en régime de brises
« thermiques » de mer en journée dans la baie de Fort-de-France. Le doute est permis.

La seule valeur de  pluie indiquée durant la période à Fort-de-France est celle  de  16,5 mm en 24
heures.

Les  hauteurs de  précipitations  relevées  dans  les  deux  principales  villes  de  la  Martinique sont
vraiment faibles, alors qu’une brève du journal « Les Colonies » évoque des pluies « torrentielles »
sur  ltoute  l’île.  Ce  terme  est-il  très exagéré,  dû  peut-être  à  une  ou  deux  averses  violemment
ressenties, mais qui ont été probablement de courte durée (cf  ANNEXE 4) ? Ou alors  des pluies
abondantes sont vraiment tombées sur le territoire mais peut-être assez localisées, en tous cas pas
généralisées puisque pas recueillies par les stations de mesures. La question reste ouverte.

GUADELOUPE

Le  système  perturbé  y  fut  là  aussi,  comme  à  la  Martinique,  peu  impactant,  hormis  l’activité
orageuse, que la presse rapporte ainsi : « … de forts orages avaient eu lieu à la Guadeloupe ... ».

Les mesures météorologiques quotidiennes de Camp-Jacob, station d’observation de la commune de
Saint-Claude (Basse-Terre), située sur les pentes de la Soufrière, indiquent (cf ANNEXE 5) :

- une pression en très légère baisse le 30 à 21 h, alors que le centre était quasiment au plus près
de l’archipel, vers l’île d’Antigua au nord ;

- pas d’orientation du vent remarquable, susceptible de caractériser un passage cyclonique dans
les parages ;

- une hauteur de précipitations de 51,2 mm en 24 heures, valeur très modérée, surtout pour un
poste situé en altitude.

ANTIGUA

La tempête est passée durant la nuit du 30 au 31 août sur l’île. Les orages furent probablement
spectaculaires  puisqu’ils  font  l’objet  de récits  ou rapports  particuliers,  tels  ceux décrits  dans  le
« Monthly  Weather  Review »  consacré  au  mois  de  septembre  1900  (cf  ANNEXE  6).  Ils  sont
considérés comme exceptionnels par leur sévérité, leur violence, leurs manifestations électriques. Et
pourtant aucune perte de vie humaine n’a été signalée, même si une maison fut détruite à Saint
John’s durant ces intempéries.

La pression atmosphérique est descendue à 29,84 pouces de mercure soit 1010 hPa, valeur plutôt
élevée pour le passage d’un phénomène tempétueux. 
Les quantités de pluies sous les orages ont été de l’ordre de 30 à 65 mm (1,22 à 2,60 pouces) selon
les  différents  points  de mesure  de  l’île.  Quant  au  vent,  il  fut  faible  mais  a  suivi  une  rotation
cyclonique, venant du Nord-ouest, puis de l’Ouest, et enfin du Sud-ouest.
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SAINT-KITTS

Cette  île a  été  aussi  directement  touchée  par  les  intempéries  liées  à  la  tempête  tropicale,
essentiellement sous forme d’orages, entre le 30 août après-midi et le 31 au matin. Le récit publié
en ANNEXE 6 précise qu’en revanche leur intensité est restée très modérée par rapport à ce qu’a
connu Antigua. Il n’a pas été rapporté de décès.

Le  rapport  d’analyse  de  J.F.  Partagas  et  H.F.  Diaz  ayant  servi  à  l’élaboration  de  la  carte  de
trajectoire officielle mentionne pour la journée du 31 août de fortes pluies, du vent d’Est force 5 soit
40 à 50 km/h (pas très fort donc), et une pression de 29,94 pouces de mercure, soit 1014 hPa, valeur
élevée pour un passage perturbé de ce type.

À noter que le journal de l’île « Saint Christopher Advertiser » ne fournit pas d’élément sur cet
épisode.

DOMINIQUE

L’île n’a pas connu de conditions météorologiques particulières. Il est relaté que la journée du 30 fut
étouffante, sans un souffle de vent. La nuit du 30 au 31 s’est déroulée en toute tranquillité («  the
night passed of undisturbed »). Par la suite les pluies se sont manifestées sous forme d’averses
légères (cf ANNEXE 7).

CONCLUSIONS 

Les auteurs pensent qu’au vu des éléments présentés ci-dessus, cette tempête tropicale n’en était
peut-être pas vraiment une lors de son passage sur l’arc antillais.  Cette perturbation devait plutôt
être plus probablement une dépression tropicale naissante. La rotation des vents signalée sur l’île
d’Antigua indique certes la formation d’un centre cyclonique, mais dépourvu de vent fort, autour
duquel se développaient de fortes cellules orageuses, qui furent observées sur de nombreuses îles
antillaises.
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Annexes diverses  
________________________________________________

ANNEXE 1 (retour au texte) : Extrait d’un article publié dans le périodique de la Martinique « Les 
Antilles », repris par le journal « Le Courrier de la Guadeloupe » du 14 septembre 1900 
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ANNEXE 2 (retour au texte) : Tableau d’observation réalisé par Léon Sully, extrait du journal « Les 
Antilles » dans son édition du 5 septembre 1900

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.

ANNEXE 3 (retour au texte) : Extrait du tableau de mesures quotidiennes effectuées à la station 
météorologique de Fort-de-France, publié dans le journal « Le Moniteur de la Martinique » du 7 
septembre 1900

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.
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ANNEXE 4 (retour au texte) : Extrait du journal « Le Courrier de la Guadeloupe » du 7 septembre 
1900, reprenant une brève du journal « Les Colonies »

ANNEXE 5 (retour au texte) : Extrait du tableau de mesures quotidiennes effectuées à la station 
météorologique de Camp-Jacob (commune de Saint-Claude, situé à une altitude de 533 m), publié 
dans les « Annales du Bureau central météorologique de France »

Compte-tenu des imprécisions dues aux heures des mesures de pluies et des jours auxquels elles se 
rapportent, les valeurs quotidiennes indiquées sont celles du jour-même ou de la veille.
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ANNEXE 6 (retour au texte) : Extraits du « Monthly Weather Review » consacré au mois de 
septembre 1900, et rapportant des écrits de W.H. Alexander, observateur du Weather Bureau
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ANNEXE 7 (retour au texte) : Extrait du journal « The Dominica Guardian » du 5 septembre 1900 
concernant la Dominique
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